
Permanences et contacts Horaires des messes de septembre à décembre 2025

Horaires en semaine
Lundi : Messe à 18h30 à Jarville.
Mardi : Messe à 18h30 à Jarville.
Mercredi : Messe à 09h à Ludres, suivie d'un moment convivial, à 18h30 à Jarville.
Jeudi : Adoration à 16h à la chapelle de Neuves­Maisons puis messe à 

16h30, avec la possibilité de se confesser. 
Accueil à 16h dans l'église d'Heillecourt. Messe à 18h30 à Jarville. 

Vendredi : Messe à 8h20 chez les sœurs à Bainville, 67 rue Jacques Callot.
Accueil à l'église à 16h à Heillecourt
Messe à 17h30 à l'Orée du bois, à Fléville
Messe à 19h à Jarville précédée, à 18h,  par un temps d’adoration du 
Saint­Sacrement avec possibilité de se confesser.

Samedi :      Messe à 8h30 à Jarville, suivi d'un moment convivial. 
        Accueil à l'église à 11h à Ludres.

Secteur pastoral Nancy­Sud
Mail : cure@paroisses­nancy­sud.fr

Site internet : http://paroisses­nancy­sud.fr 

Paroisse Saint­François­de­Sales
mardi, jeudi et samedi de 10h à 12h, au presbytère, 

104 rue de la république à Jarville
Tel. 03 83 51 34 05. Mail : secretariat.sfs@paroisses­nancy­sud.fr 

Paroisse Sainte­Jeanne­de­Chantal
le samedi de 10h à 12h à la maison paroissiale

109 rue de l’église à Ludres. 
Tel. 03 83 56 11 52. Mail : secretariat.sjc@paroisses­nancy­sud.fr

Paroisse de la Visitation sur Moselle et Madon
le mardi de 14h à 16h30 et le samedi de 9h30 à 11h30 au presbytère, 

24 rue du capitaine Caillon à Neuves­Maisons. 
Tel. 03 83 47 25 54. Mail : visitationmm@orange.fr

Paroisses Saint­François­de­Sales, Sainte­Jeanne­de­Chantal et la Visitation sur Moselle et Madon 
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L’espérance chrétienne : L’espérance, vertu théologale chrétienne 
aux racines juives, conduit les croyants à attendre avec confiance la 
grâce de Dieu en ce monde et la vie éternelle après la mort. Distincte 
de l’espoir, notion plus profane, elle s’inscrit aux côtés de la foi et de la 
charité, piliers de la foi chrétienne.

Jésus, modèle d’espérance : Dans les Évangiles, Jésus incarne une 
espérance inébranlable. Sans lieu où reposer sa tête, il conserve son 
dynamisme intérieur. Face aux maux de son époque, il offre des signes 
de miséricorde : il guérit les malades, redonne un horizon à ceux qui en 

sont privés et encourage chacun à relever la tête. En agissant ainsi, il va à contre­courant 
de la société de son temps et d'une certaine interprétation de la loi religieuse qui ne 
favorisait pas une véritable libération de l'homme. Fondement de l’espérance chrétienne, 
il est notre guide contre la fatalité et le déterminisme. 

L’espérance des chrétiens : Loin de se limiter à un regard nostalgique sur le passé, les 
chrétiens se tournent vers l’avenir avec espérance. Cette vertu, unie à la foi et à la charité, 
fait du christianisme une religion vivante, source de liberté et de confiance en l’avenir. Ni 
les textes bibliques ni les rites séculaires n’ancrent les chrétiens dans le passé. Ils croient 
en un Dieu présent, qui se révèle aujourd’hui et accompagne chaque histoire personnelle. 
Ce Dieu, qui se définit comme « Je Suis », n’est pas confiné à un acte créateur révolu, 
mais agit au présent. L’espérance refuse d’enfermer quiconque dans son passé, sa 
condition. Elle se manifeste par la proximité avec les exclus et témoigne d’un Dieu 
d’amour et de pardon. L’espérance chrétienne n’attend pas la mort pour rencontrer la 
lumière divine : elle invite dès maintenant à ouvrir son cœur à l’appel de Dieu. Elle appelle 
à regarder vers l’horizon, là où Dieu nous précède et nous rend tout avenir possible. 
L’exemple d’Abraham, devenu père à un âge avancé et malgré la stérilité de Sarah, illustre 
bien l’accomplissement de la promesse du Seigneur. 
En définitive, vivre dans l'espérance chrétienne, c'est accepter : " les joies et les espoirs, 
les tristesses et les angoisses des hommes de ce temps, des pauvres surtout et de tous 
ceux qui souffrent, sont aussi les joies et les espoirs, les tristesses et les angoisses des 
disciples du Christ, et il n'est rien de vraiment humain qui ne trouve écho dans leur cœur ".

1965.1 Gaudium et Spes.
Cette dynamique, nourrie par la foi et vivifiée par l’espérance, mobilise les chrétiens pour 
avancer sans se décourager. 

Père Guy Tshimanga

Au revoir Père Raj
Mes chers amis et chers paroissiens,
Je suis arrivé en septembre 2021 à Jarville. Je vais quitter 
notre secteur pastoral en septembre 2025 pour suivre des 
études à Paris. Je rends vraiment grâce à Dieu pour les 
quatre ans passés ensemble. Je pars dans la joie et la 
satisfaction pour une nouvelle aventure. Depuis mon arrivée 
dans notre secteur, vous m'avez aimé, accueilli et 
encouragé. Je peux dire avec fierté que nos paroisses sont 
accueillantes grâce à chacune et chacun d'entre vous. 
Nous avons un secteur pastoral uni et soudé et des équipes 
de prêtres et de laïcs formidables, dynamiques et efficaces. Je voudrais vous souhaiter 
une bonne continuation. A travers différentes pastorales, je vous ai donné un peu mais 
vous m'avez beaucoup apporté, m'avez fait découvrir et appris bien des choses. Nous 
avons passé des moments inoubliables à travers des rencontres formelles et informelles, 
des réunions, des invitations à table et des rassemblements. Comme d'habitude, je 
voudrais utiliser trois mots pour vous remercier : Merci, Merci et Merci.

Je vais m'installer à Paris dans le 7ème arrondissement chez 
les MEP (Missions Étrangères de Paris) en septembre 2025 
pour mes deux ans d'études sur la Théologie Pastorale 
spécialité : Catéchèse et Pastorale. J'ai hâte de reprendre 
des études, car je veux me former davantage pour le bien de 
l’Église et pour mon bien. Je garderai le lien avec vous et 
avec le diocèse pendant mes années d'études. Je viendrai 
aussi à Jarville pendant les grandes vacances. Si vous 
voulez écouter mes trois mots d'homélie, venez à Paris. S'il 
vous plaît, priez pour moi et pour ma famille. Je vous assure 
de mes prières.

Je rends grâce plus particulièrement pour les enfants, 
jeunes, adultes et catéchistes que j'ai accompagnés à 
travers ma mission caté. Je remercie du fond du cœur 
chacun et chacune plus particulièrement Thierry qui a 
accepté d'être coordinateur du caté ; Sophie qui a fait avec 

moi pendant trois ans l'éveil à la foi et Caroline avec qui j'ai préparé des temps forts de 
caté et tous ceux qui ont accepté, à la suite de mon appel, des missions précises. Les 
enfants du caté m'ont appris beaucoup et m'ont aidé à grandir humainement et 
spirituellement. Nous avons passé des moments formidables et fraternels à travers des 
séances de caté, des temps forts, des réunions et des préparations aux sacrements. Je 
suis vraiment content de voir des enfants grandir dans la foi. Je rends grâce à l'Esprit 
Saint qui est acteur principal de cette belle mission de l’Église. Je remercie aussi tous 
ceux qui, plus particulièrement des catéchistes, m'ont aidé à bien accomplir cette mission. 
Ce que j'apprécie beaucoup dans cette mission, ce sont les parents qui animent les 
séances de caté. Ils nourrissent à la fois leur foi et la foi des enfants. C'est vraiment 
magnifique et réciproque. Mais je regrette que tous les parents ne s'impliquent pas dans 
cette mission caté. C'est un peu dommage. Nous pouvons aussi solliciter quelques 
paroissiens pour être catéchistes d'un groupe pour plusieurs années. Car la mission caté 
concerne toute la communauté chrétienne. Je vous souhaite une bonne continuation. Je 
pense bien à vous dans mes prières et mes pensées. Que Dieu vous bénisse et vous 
garde.

Père Raj Kumar Sampath Kumar

Organigramme
Un curé modérateur : Père Gérard Nduwimana, et un curé in solidum :  Père François Weber

Deux prêtres coopérateurs : Père Guy Tshimanga, Père Alexandre­Marie Valder 
nommés sur les trois paroisses.

Un prêtre retraité : Père Claude Houot, 

Trois paroisses

Trois équipes d'animation pastorale

Saint­François­de­Sales

Une coordinatrice paroissiale 
Odile Bonmati

Sainte­Jeanne­de­Chantal
Un diacre : Antoine Mériaux

Une coordinatrice paroissiale : 
En attente

La Visitation sur Moselle et Madon
Un diacre : Pierre Giovanella

Un coordinateur paroissial
Joël Ferry

Père François Weber 
Odile Bonmati 

Marie­France Dufour
Vincent Peguy­Nauroy

Père François Weber 
Clotilde Charbonnel Rémy

Liliane Divry
Anne­Sophie Risser

Père Gérard Nduwimana
Joël Ferry  

Bernadette Florentin
Gautier Julien

Cathy Christophe
Audrey Jacson



Des parents accompagnent des groupes d’enfants 
pour le catéchisme. Durant deux années, j’ai 
accompagné, avec les autres parents du groupe 
de catéchisme d’Heillecourt, huit enfants , dans le 
but de préparer leur première communion, voire 
leur baptême pour certains.
Ces deux années furent riches avec les temps 
forts, les temps de préparation, les messes des 
familles, etc. Les moments d’enseignement, les 
échanges avec les enfants m’ont permis de 
redécouvrir le Christ, de le faire découvrir aux 
enfants mais aussi de témoigner de ma foi. 
J’ai ainsi réussi, pour la première fois, à témoigner de mon espérance, non pas 
uniquement aux enfants, mais également à mon entourage. Ces deux années m’ont donc 
considérablement porté.                                                                                                         Fabien

J'accompagne depuis trois ans le groupe de caté de ma fille. 
Pour être honnête, en me rendant à la réunion d'information, je 
ne pensais pas repartir avec la charge d'un groupe ! Je ne 
m'en sentais pas la légitimité. Et puis l'aventure a commencé 
avec huit enfants et deux papas. Très vite les liens entre et 
avec les enfants se sont tissés. Chaque rencontre est une joie 
et un beau moment de partage. La préparation des séances 
est facilitée par la trame fournie par la paroisse. Mais la foi des 
enfants et leur curiosité nous portent et nous poussent à aller 
un peu plus loin chaque fois. Je peux dire que le groupe me 
fait grandir. J'explore ma foi différemment grâce aux enfants. 
Comme Père Raj le dit souvent, le caté c'est pour tout le 
monde, pour les petits mais aussi les adultes, pour toute la vie. 
La relation que les enfants ont développé entre eux est forte et 
belle. Quel privilège d'en être le témoin.

Marie­Christelle

Pour tout renseignement s’adresser aux secrétariats des paroisses ou aller sur notre site 
‘’paroisses­nancy­sud.fr’’. Le caté est proposé aux enfants à partir du CE2 mais avant, il y 
a de l’éveil à la foi pour les petits et un enfant peut commencer à tout âge…

La pastorale des jeunes Le baptême de notre enfant : Témoignage

Sauvons l'orgue de Flavigny‐sur‐Moselle

Catéchisme : Témoignage
Cette Année, Je Commence la pastorale des jeunes

Chaque année, à la mi­novembre, nous avons la joie de célébrer les confirmations des 
adolescents de nos paroisses. Une quarantaine d'adolescents de Nancy­Sud, Nancy­
Ouest et la Malgrange, parfois aussi de l'Institut des Jeunes Sourds, achèvent leur 
initiation chrétienne en recevant la plénitude du don de l'Esprit Saint. Il arrive souvent 
que plusieurs soient également baptisés et initiés à l'eucharistie lors de la célébration de 
la confirmation. Elle a eu lieu à Jarville en 2024 et sera célébrée à Villers en 2025.

Un autre temps fort de l'année, ce sont les rencontres de Toussaint pour les lycéens à 
Taizé. Ces rencontres offrent aux adolescents de toute la France, mais aussi d'autres 
pays d'Europe, l'opportunité de passer quelques jours de simplicité et de fraternité, au 
rythme de la prière commune et des activités proposées par les frères de Taizé.

Et le reste de l'année ?
La pastorale des jeunes de nos paroisses correspond au groupe 
AJC (pour Aujourd'hui, Je Commence). Ce groupe s'adresse 
principalement à vous, les jeunes de 14 à 18 ans qui, sur nos 
trois paroisses de La Visitation, Saint­François­de­Sales et 
Sainte­Jeanne­de­Chantal, avez le désir de faire un bout de 
chemin avec le Seigneur Jésus, de passer ensemble d'une foi 
d'enfant à une foi d'adulte. Je n'oublie pas, plus spécifiquement 
sur La Visitation, le groupe des Jeunes Pèlerins.
Les rencontres mensuelles permettent de se connaître, 
puisqu'on ne peut pas vivre pleinement sa vie chrétienne en 
restant seul, surtout lorsqu'on est jeune. Cela rejoint l'appel de 

notre évêque, Mgr Pierre­Yves Michel, à plus de fraternité. Chaque rencontre comporte 
un temps de prière, parfois de célébration de la messe. Ainsi, tu pourras approfondir 
cette dimension essentielle de la foi chrétienne qu'est la relation personnelle avec le 
Père. Cette année, nous avons abordé différents 
thèmes : le dialogue entre chrétiens et musulmans, le 
numérique et les écrans, ou encore l'argent. Nous 
essayons aussi de nous joindre aux autres 
paroissiens pour certaines occasions : chemin de 
croix, célébration du pardon, soirée de louange, etc.
Le pape François nous a demandé d'offrir des signes 
d'espérance à ceux qui représentent l'espérance : les 
jeunes eux­mêmes (Spes non confundit n°12).
La pastorale des jeunes de nos paroisses participe à 
cela. Je profite de ces quelques lignes pour remercier 
les jeunes dont j'ai croisé le chemin ces six dernières 
années, ainsi que les animateurs qui ont donné et 
donnent de leur temps pour eux.
Pour poursuivre l'aventure, nous avons bien sûr 
besoin que des adolescents osent l'espérance en 
Jésus et rejoignent la pastorale des jeunes et ses 
activités. Nous avons aussi besoin d'animateurs (jeunes adultes, couples, parents, etc.) 
qui soient de vivants signes d'espérance pour ces jeunes : oui, cela vaut la peine de 
suivre Jésus ; non, « l'espérance ne déçoit pas ».
Cette année, je recommence la pastorale des jeunes. Et toi ?

Alexandre­Marie Valder, prêtre

L’orgue classé de notre église est 
bien malade. S’il peut encore 
accompagner nos célébrations, il 
ne permet plus de donner de 
concerts. La Commune souhaite 
sauver cet instrument patrimonial, 
mais le montant des travaux est 
très conséquent. Elle ne 
s’engagera, avec l’aide de la 
Direction Régionale des Affaires 
Culturelles, que si de nombreux 
habitants, paroissiens ou amateurs 
de musique, montrent rapidement 
par des dons l’intérêt qu’ils portent 
à ce bel instrument.

Vous pouvez adresser votre chèque à la mairie de Flavigny ou 
effectuer un virement sur le compte des « Amis de l’Orgue » 
IBAN FR 20 2004 1010 1002 0911 1X03 107 en précisant bien 
vos nom et adresse. Votre don est déductible à 66 %. 
Un grand Merci !

Françoise

Confirmation : Témoignage

Mariage : Témoignage
Pourquoi un mariage religieux après un mariage 
civil célébré en 2003 … ? Ce couple décide, à 
nouveau, de célébrer son union à Xeuilley en 2025 
réalisant ainsi un projet de longue date, celui de se 
marier en l’Eglise, avec famille et amis. 

Projet souvent reporté au lendemain jusqu’à cet 
alignement des planètes qui permet ce grand 
moment de partage, d’échange et de joie avec 
ceux qui leurs sont chers, ces proches les 
accompagnant dans la célébration de leur Foi.

Bernadette

Nous avons choisi de faire baptiser notre enfant après une réflexion intime et profonde.

Ce sacrement marque pour nous bien plus qu’un rite : il symbolise un engagement 
spirituel, un ancrage de foi, de valeurs et de lumière que nous voulons transmettre. Dans 
un monde aux repères multiples, offrir une orientation spirituelle dès l’enfance nous 
semble un cadeau précieux. 

Le baptême, dans cette perspective, n’est pas 
simplement un rite religieux ou un événement 
social. C’est un acte fondateur, un premier 
pas dans la vie chrétienne, un engagement 
que nous, en tant que parents, prenons pour 
nos enfants. Comme pour d’autres choix 
éducatifs, nous agissons pour son bien, en 
confiance qu’il en comprendra un jour le sens. 
Certains estiment qu’il faudrait attendre que 
l’enfant choisisse lui­même, mais l’éducation 
est faite de transmissions précoces. 

En réalité, de nombreuses choses échappent à un enfant — et c’est normal. L’éducation 
tout entière repose sur des choix que les parents font pour lui avant qu’il ne puisse les 
comprendre. On ne demande pas à un enfant s’il souhaite aller à l’école, s’il veut 
apprendre à parler, à lire, à vivre en société. On l’y accompagne, on lui montre, on lui 
transmet. La foi fonctionne de manière analogue. C’est un chemin qui commence tôt, 
parfois de manière invisible, et qui peut s’approfondir au fil du temps, à mesure que 
l’enfant grandit et pose ses propres questions.

Le baptême, semence d’une foi libre et personnelle, s’inscrit dans un chemin à long 
terme. Nous l’introduisons aussi à la vie de l’Église en le menant à la messe, même s’il ne 
comprend pas encore tout. 

Cela fait aussi partie de notre propre vie spirituelle. La messe, les sacrements, la prière, 
la lecture de la Parole — tout cela nourrit notre foi d’adultes, mais aussi notre vie de 
famille. Il est donc naturel pour nous d’y inclure nos enfants. Nous croyons profondément 
que la foi ne s’enseigne pas seulement avec des mots ou dans un catéchisme, mais 
surtout par l’exemple, par la présence, par la vie partagée. En voyant que la foi compte 
pour nous, nos enfants comprendront qu’elle peut aussi compter pour eux.

Le jour du baptême a été pour nous un moment très fort, à la fois intime et 
communautaire. Cela a été une fête, bien sûr, avec les proches, les parrains et marraines, 
la famille, les amis. Mais c'est surtout un acte de foi. Nous présentons notre enfant à 
Dieu, nous l’accueillons dans la grande famille de l’Église, et nous nous engageons à le 
guider, à l’aimer, à le soutenir dans sa découverte de la foi. Les parrains et marraines, eux 
aussi, auront un rôle précieux à jouer, en tant que figures de référence, de soutien et de 
présence affectueuse.

En le baptisant, nous le remettons entre les mains de Dieu, avec toute notre tendresse, 
toute notre foi, et toute notre espérance. Nous ne savons pas de quoi sera fait son avenir, 
mais nous savons que, dans l’amour de Dieu, il aura toujours un refuge, un guide et une 
source de vie.

Marie­Lorraine et Jean­Louis

En décembre 2023, j’ai ressenti un appel fort à assister 
pour la première fois à la messe de Noël. J’en suis 
ressortie profondément émue, habitée d’une grande paix. 
Ce soir­là, quelque chose s’est passé en moi : j’ai toujours 
cru en Dieu, mais là, je l’ai réellement rencontré.

Depuis, je vais à la messe chaque dimanche et j’échange 
régulièrement avec mon prêtre. La lecture de la Parole de 
Dieu est devenue plus fluide ; elle éclaire désormais mon 
quotidien. C’est un trésor inestimable.

Baptisée bébé, j’ai reçu ma première communion le 18 
février 2024. La Confirmation a été une évidence, plus 
qu’une suite logique : un appel à m’engager pleinement 
pour Dieu. Le jour de la Confirmation a été le moment le 
plus fort. Dès la procession, les larmes ont coulé, et en 
recevant l’onction de l’évêque, je me suis sentie remplie 
d’assurance, de force et de grâce. Il y a eu un avant et un 
après.

Lors de la journée de récollection, j’ai été touchée de voir 
combien nous étions nombreux, dont beaucoup de jeunes. Le temps de réflexion sur les 
dons de l’Esprit Saint m’a particulièrement marquée.
Très vite, je me suis investie dans la paroisse : j’accompagne un groupe de jeunes et je 
rejoindrai bientôt l’EAP de ma paroisse pour de nouvelles missions à la rentrée...

Audrey


